
L 'ELETEUTE.

Comprends-ti, maintenant, ce que.je doi
endurer 9

4 Si encore je pouvais demander l'oubli à -i
es cigares que nous avions pris -daus la caiss

fe ton parrain.
Mais la surveillance est odieusv ici.
O:i a trouvé un de mes carmarades, qi

spnelle Ca et, en train de tirer quelane
ban lies d'une cigiretté et on l'a mis an
arrét.s pour la semaine. Nous vouliois toli
no".« révoltr,. nais il. y en a u qui a été tou
rapporter au pion et. a ,mèche a été vendue,

oilà notre sit 4 tÇon. Conpoit-o quo les
Journaux qi s'orcpent tant (de l'affnnchis
seimeént des pays lointains, no daignent pas fãiire
entendre loir voix en notre faveur.

" Tout cela, ce sont-des faux amis de la liber
né. cni.ne -1 le voyais bien en lisant. le Siècl
de papa, îrj'ayais rnêrneconmencé un feuille-
ton dont tu serais bien aimable de lAcher de
r'-apporter la suite, quand tu viendras me voir.

S si lui peux, en meme temps, procure-moi
chez le bouquiniste de la rue des Prés, un
1radaction du De Senectute de Cicéron, dan
quoi seront pris tous nos devoirî de l'entre
clasqes.

i Je voudrais bi-en3 nsi une tolpie en buis,.
des billes d'agate et un paquet de pois fulminants
pour semer dans la chaire de notre profeer
d'hi.dtoqre, eui est déte4é d tout le mondo.

Mais c'est égal ; vois-tii, Jules, je sais que
Je mourrai si Léonie en épouse un aiir. Pou-
quoi faut-il que des parents séquestrent ainsi leurs
enfants rlane Pg le plus beau ,

" Adieu ; je tequitte, car j'ai unelr fabla , E -
sope à traduire et du Selecte à apprendre.

Celui qui signe avec anertume
Ton dévoné,

ALF-RED GA.NXOtqS
élève'de quatrième; seconde division, au Lyc•e.

P. S -N'oubi e pas les pois fulmiu'ants et le
Cicéron.

CONCLUSION

Dans vingt ans, Alfred Gandois rencontrera
dans le. monde sa' cousine Léonie. qui pèsera
alors cent einqnante, fera avec elle'un paisible
w'ist à cinquante cèntirmes et lui dira entre deux
honneurs:

-A propo%,.ma femme -vous a-t-elle lit qe
ous avtions nis ca matin notre -fils au coilér ?

PIERRE veRoN.

i Les personnes à qui nous t&essonts

L'2LIECTEUR sont priées de nous envoyer le montan
de leur abonnement guine peut être moindre que de
six mois. Si elles ne veuJent pas s'abonner, elles sont
priées de le renvoyer. - j.

AUX ABONNES.
Ceux de nos abonnes qui changent de

dDmicile sont respectueusement pries
de nous en informer, pour que la dis.

tribution de "l'Electeur " n'eprouve
aucun retard.--Le plus vite possible ,
-s'il vous plait.

Q UEREC
SAMEDI,Il MAI 1867.

A NOS ABO7NNES.
L'Èlecteur termine nvec ce nrurnéro une an-

née1 4'exi tencer et tombe, non pas i~é : A h
ousi- car avec nos moyens CeS adire avec la

perseerance, -notre liïie- aurait u encore
compterde lngs-ours dans l'vei ; iais. par-

ceqù- ée i ienum résié à a rédaction
ous et que nous jugeo:s a

propo nd Ii1uier la publication.
Nous er lle pbe pour 'enuoura-

gemfent qu -ab6u- 'ouin n-ou acr:o 'rler- pn iant -

le cours clie cette.ainée; etti l-no utrag enrent
uuel nu s avons le droit d'espérer fea lias été 

q-tl (lue rions' nous y att-ndîions: il fanit avuuer
C -que l rédaction de l'dée_ e n't a'toujours

é-LI a la luteur dis esîhé ocuesy qu a naisNun-
- cns avait fa ton Don ure côté

lo -onigclrons qure ee.to réna-tfonn a pu etr
reureree tate <lu cu rageu aez h-

- 1eal ou~dvn ajrtt anfos e.rar.t de -

D"- im n- -- '--- 'h>~~-' rra puý;' - -

is pour les services qui'iLnous a rendus pendant le
cours dle cetteannée,- et que nous lui offronis nos.

n plus sincèrei remerciments pour son travail.
e Nous nous proposons:de publier, sous -îepiIus

court délai un nouveau journal dtun format plus
grand qtie celui de l'Electeur et d6nt la rédac-

i lion rencontrera, nous en sommes conva.nci,
0 Papprobation de nos abonnés.
x Dire qu'il va durer est inutile, -le public con-

naissant noire perqéVérance
tI Nous l'expédirons à nos abonnés et les condi-

tions beront les mêmes que celle.i de lElecteur.
s -

e LES INCENDIÉS.

r- Nous regrettons d'apprendte que dls centaines
d'individus, au nonbre derapels on remarquait
des incendiés res1iectables, -tse sieint ~rendus

f lundi crmercredi dernier au-ç îrtes de lFotel
. -de-Villedurant les séancesIdu u'ànité de secours
, contrairement à l'avis que tons ol4r avions don- -
e né dans notre dernienuméro: Ñous savions de.

bonne source que ai plmifjt de.e menbres .de re-,
comité étaient en faveur de la distribution inmé,.--
diate de l'argent m'ais qu'ils s'opposeraienî à toute
demande de Mr Huot faite sous !c coup de la
menace ou dans le but de refaire .1 leurs dépens -
une .opoulrité, qu'il n'a plus-Voilà pourquoi
nous avons conseillé aux increndiês de ne pas
assister ux dernières séanres di coniité.-Ce
qui est arrivée depmis a trop biei prouvé que nou-s
avions raisons M. -nuit savait cela mieux que
nous, mais il s'est dit je, vais faire monter les élec-
teurs ircenrudiés ie grand-nombre et proposer la
distribumion iridiate de largent; si ma motion
est adottée, ce qui est pluts que probable je pour-
rai m'iutribuer tout le mérite et le travail de mes
c!!ògues si- me.s déilarches et mes menaces ont
pour eirt de niff faire perdre ma motionj e crierai
bien hnt r-ontre fs-membres du comité'je mena-.
cerai le trOne et 'uteL t. les électeurs croiront .
clii si leur canse est perdue,-ce n'est point de
maS faule-

Le Dai/y .INews qi a toujours été en faveur
- ib trîbut'u immediate de ·l'mgent, qua-

1iie1 la roti6n e M .H qot - de. gyet,-pens
politique et ditlque Ia conduite de ce l.e
.cettl circonstance e.t aussi deshonorantr- qno
ronirairc aux intérêts des incendiés. Le Daily.
Netus s'éleve en , ene temps contre le comite
et demande avea raison comme nuiis Pavons
fuit dans le temps et comme nous le demaous
encore, pourquoi M. Huot a vo1é pour le rap-
port (lu comité de 20 janvier dernier qui pro-
posait de ne remettre largent anx incendIiés
qu'nuîrès la reconstruction le leurs bâtisses en
inatièrés iiieombuistbles <l'ici a trois amis. Si M.
Huiot s'était opposé à ce rapport hIiiver dernici.
an lieu de faire des atsembluées pour condamner
les .iouîrnauix anglais qui, des lur< vonlaient la
distribution de l'argent. s'il avait été moins
servile à M.. Caichon.cdont il avait peur et
n avait point donné maim forte au comité il
y a longtemps que l'argent szrait distribué.
Les propriétaires et les lo-ataires miborieux au-
raient eut le double..C'éîait.la position que . dt--
vait prendre M. Huot au lieu de sanctionner 'et
iplirnn-er tout. le gaspillage qui s'est fait dé?
Pargent *sonscrit pour- les incendién et non
pour - M. lucyd-.quii a .retiré une quinzain0 de
cent piastres ainsi quepour les messieur. Verrêt'
et Garneau ces sangsues placés.et manues
ag i eivicç des incendiés avec l'apçrnbation dru
M. Hunto pour s'attach -r à leur bourse et y r-ter
tant gri'ils y trouveront un seul soii à gagrer en
fumanit la pipe et -en proclamant les vertus

publiques et privées rde M. Hurot qu'ils vilipen.
daient avant la formation du comr'( rnnis idont
ins sont maintenant les cabaleur e: o itils
serviles. Cette semaine même M. Ii uiot selvait
dans le comté pour ntIpyer rit toutes f>reus
la m'otion accordant à M. Garteau fune som-
de $150 en suis dit salaire qu'il reçt de in--
cendiés :-On voutait le recompenser sans dou.te
de sa cabale.
. Il se tiouvera peut-èire d-s incendiés .AÚPz
imbéciles pour croire à votre patriotisme et a
votrredévouement M. ['luotl mais crivel-te bien,

nombre cnsera frt petit. Les incondiés. in
telligents compieénnent touts - aussi rlairemeit
<lite deux et dux afont quatre qud sans ap-
.proche dles -enio tant: serat encore
autour de vs -et ui i vous aviezcivi euir
in érêt àaratir vous vous -seriez ren<di uaux

neu ~ m comnil oe r avant jr
rniéitlier t r tn

re m et eu Hude compreidre quuan
hîmti e qui - oi mn -üi ni d)t1 d ucuineß u-''

n -g on u bomle u h'e r utn

placés qui form 'partie da co.ité de secdur3
ne réussiraitas traiter ces -messieurs comme
des enfants queTon m nâce -du fouet et qu'ils ne
lui permettraient poinit de s'emparer de leur
ouvre.pour la faire servir à ses fins é:ectorales,
Le temps des réprérsailles en grand est fini, 'les
nenaces anonymes ont un mauvais effet et le

partage-de Montgomery va disparaître du code
élecioral pour toujours. Les incendiés auraient
grandement tort d'accuser uno dénomination
religieuse où î iti6nale plun-que l'autre, 'prêtres
et ministres, an!ais et canadiens, ceux qui
étaient contre et ceux (lui étaient p>ur la disiri-
bution immédir;i de l'argent ont tous moins
leurs votes cofteM. 1-luot pour les raisons que
nous donnions plus haut..En. face de la nécessité
;pour les propriétaires de terrminer leur bâtisses et
de l'impossibilité pour-eux de le faire sans argent
cette décision est fort reerett'able mais non sans
remède suivant-nous. Si les incendiés voulaient
qous permettre de leur donner un conseil. voici
ce quu nous leur:dirions:--Faites urie nouvenles
pétition demandant la distribution immédiaie d

- l'argent à tous ceux qui- en sont dignes mais
avaîit cela éloignez de vous tous les quéteurs
de opnlarité, tous ces caméléons politique%,
apparienant à la fiis à tou les parti à tontes -

les religions, à toutes les o-igines et qui se
feraient *mahismétans, demain. s'il le fallait pouir
se faire ou conser ver .ars • trouble une position
politique qui leur a.4urt-rait une exis- rani-e ai
sécet lacile. Après un unalheur- aussi grand quei
celui du 14 octobre dernier les chercheurs ,-l; 1-
pularité sont aussi à craindre pour les incer-
diés que pouvaient l'êe le doigt crochu des Ji o,,s
durant laterrible conflagration. Cette pétition
étant faite et signée par un nombre respectable de
propriétairesjuicendiés, ehargez cinq a _ix per-
sonnes die- plus, infinent .parini vous de voi,
chaque membre du comité n particulier, leur
e':poser la sitiatii -lans la quelle vous you-ý

trouvez et les prier d'appuyer votre deman.f.
. nprès leur en avoir fait comprendre touitp la

justesse.Celafait,il serale la plus haute imilorinti-
ce pour vous, de placer-ent e nouvelle requête
bonnes mairns; Si nous avions un nom à suggérer
.nous redrion -la ,ibe.rté d'offrir celui (li
RévérendMes-r C rstoir-, n edigne cré,
celui la i moins ne voVt]s trahirait point nou
fois qu'il a uit bien vonl s'en charger; Ot
bien encore-.elui de le Grand Vicaire Cazre'u
dont Te .zèle'pour la ranse des incendi.s n'a pa
été surpassé. Tournez vos regard( du côte on
se trouve eit .l'honneur le vraie patriotisme, ver!r
ceux dônt les paroles d'aninnr et de charité chre
tienne s'hormonisent si bien avec les actionQ-.
par ce que la se trouve it coup sûr la bonne
foi'et la sincérité--Curage rdone, amis incendió<.
évitez les démonstrations bruvantes, ne snivrz
pas les conseils des mendiants dc popularité, car
ils essaieront de no'iveau a faire des dupes-b-
vons, adressez vous à e-nix qui ont toujours é.u'S
-os protecteurs et amis ýfidéles et nous pormi-4
rous asnstrer qur malgr l'échec que M. IHunsot
a fait subir à·votre rause par sa conduit, vos
ch:tncw de suîccès sont loin d'être nulles

Nouvelles Electorale.

On.nons assure que l'hom. bibaudant se retire
et rentre dans la vie privée,:ce qui donne una grande
chnce de succès à M. Aurèle Plamondon dans le fau-
bourg St. Jean, étant le seul candidat sérieux sur les
ran's jusqu' à ce jour.

M. McGreevy doit se présentrer dans le quartier
Clhamplain poùreprésenter cette division dans les.,
doux Chambres. dM. HRearn conseiller municipal, va
l'oippo.ser, dit-onypour la législaturelocale.

.St.Roch qui 'était d'une tranquillité à faire peur,
"-ltece a s'agiter. :La plus grande activité,rèigne

déjà partout ; cependant M. R G. Huot, le représen-
tit actuel, n'envisage pas moins d'un oil serein les
éleceions prochaine, où il auraitl' intention de briguer
les suffrages.des électeurs pour les. représenter dans
los deux Cliambres;: ne qui-n'empch.pas M. Aduan
C&é marchand de se présènter pourlà chambre légis-
lativ1 e Qubec. Nous croyons que ce M. qui est
générahlcient estimé etil l méu:ite par sa hute pro-
hité et "son déinté'essàment dont il a fait preuve
depuis un grand nombrd'année comme consciller
municipal sera élu:avec'une grande majorité. M?1. A

Cté, achlarbre«,a, ec les-;principes que nous ,"lui
connaissons'combatitra: gave Oerneté:-pour toutcc qui -

sera dais, linitérêt!dcscanadiens-français.
SIl-parait aussi queMqHuot va renconter, un ,rude

adersairedanaapprsönue~ ;de - -Tourangeau. - Si
l'on en croit-la'-ruamîunr ugrand:.nomibred'électeurs..
iniUeénts uraient itetionde le- prier de -sepr

c-, -


